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Maire de Mauges-sur-Loire

Ce numéro d’octobre 2021 marque 
effectivement une nouvelle étape 
dans l’action municipale.

Vous y découvrirez, tout d’abord, 
la nouvelle formule du maga-
zine, pensée par la Commission 
Communication, avec un chan-
gement de graphisme et de ru-
briques. Cette nouvelle formule se 
veut plus proche de vos attentes, 
puisqu’elle a été conçue grâce à 
une enquête réalisée en début 
d’année auprès d’un panel repré-
sentatif de plus de 300 habitants. 
Un magazine plus complet, plus 
dynamique, avec des infos locales 
valorisées et la parole donnée à 
ceux qui font la commune.

Vous retrouverez également, atta-
ché au centre du magazine, notre 
feuille de route politique. C’est un 
travail de longue haleine qui a été 
réalisé par l’équipe municipale. 
Avec l’entrée dans des dossiers 
concrets dès notre prise de fonc-
tion, il était important de prendre 
du recul pour vous proposer une 
vision cohérente et ambitieuse 
pour notre commune. Avec le pro-
gramme « Terres et Loire », nous 

réaffirmons Mauges-sur-Loire 
comme une commune compo-
sée de 11 facettes distinctes, unies 
autour de 4 axes : l’attractivité, la 
proximité, le bien-vivre ensemble 
et la protection de l’environne-
ment. Ce document constitue la 
base de nos choix politiques pour 
la durée du mandat que vous 
nous avez confié. Les lignes direc-
trices et objectifs stratégiques se-
ront déclinés en actions concrètes, 
que nous vous communique-
rons régulièrement au travers de 
notre magazine, nos réunions pu-
bliques, ou tout simplement sur le 
terrain, à la rencontre de vos élus.

Ensemble, regardons plus loin 
pour notre beau territoire.

Enfin, la rentrée scolaire vient 
de s’effectuer. Aussi, je souhaite 
à tous les scolaires, à toutes les 
équipes enseignantes et à tout le 
personnel périscolaire, une bonne 
année scolaire 2021-2022.

Nos jeunes d’aujourd’hui sont 
les forces vives de demain. En-
semble, accompagnons-les.

Conseiller départemental

Gilles Piton
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2 CHARPENTIERS 
S’INSTALLENT  

DANS UN ATELIER 
MUNICIPAL

KÉVIN LAFUYE 
SACRÉ MEILLEUR 

APPRENTI DE 
FRANCE 

La création de Mauges-sur-Loire a permis la 
mutualisation de moyens et de matériel. C’est 
le cas pour les services techniques, qui se sont 
regroupés, pour le secteur Est, dans un seul et 
même atelier à la Pommeraye. L’atelier de Bour-
gneuf-en-Mauges était alors devenu un espace 
de stockage pour les tracteurs et les tondeuses 
de la commune. D’abord ancienne étable avec 
une écurie, l’atelier municipal doté de panneaux 
solaires n’était plus suffisamment exploité.
De son côté, après des recherches infructueuses 
dans les zones artisanales de la Pommeraye, Al-
mas Construction a contacté la mairie déléguée 
de Bourgneuf-en-Mauges. Celle-ci s’est tournée 
vers le service Economie de Mauges-sur-Loire, 
qui leur a proposé ce local au grand potentiel, et 
les a accompagnés dans leur installation.

Découvrez l’interview vidéo 
des charpentiers Samuel 
Gagneux et Alexis Brin, qui 
lancent leur entreprise.

Kévin Lafuye, Liréen de 18 ans, est l’un des deux 
jeunes sacrés Meilleurs Apprentis de France 2020 
dans la maintenance des matériels parcs et jar-
dins. Pendant trois ans, durant son Bac Pro, il a 
été apprenti chez Saint-Florent Motoculture à 
Saint-Florent-Le-Vieil, où il est maintenant em-
bauché en CDI. C’est lors d’un stage que son choix 
d’aller vers ce domaine s’est fait : la pluralité des 
tâches et des différents matériels à s’occuper lui 
permet de s’épanouir aujourd’hui. Pour lui, c’est  
« une fierté » d’avoir reçu ce prix, et cela le pousse 
à s’améliorer dans son travail, notamment sur la 
rapidité et l’autonomie. « J’ai bien travaillé, j’ai fait 
de mon mieux. D’avoir une récompense, c’est va-
lorisant. » Les trois épreuves du concours national 
comportaient un montage d’un robot tondeuse, 
un contrôle électrique et hydraulique et un dé-
montage-remontage de moteur. Dans l’avenir, 
Kévin Lafuye pourrait se rediriger vers la vente de 
matériel, mais il restera toujours dans le secteur 
des parcs et jardins, son domaine de prédilection. Flashez-moi !
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Jonas 
Bourigault, 

premier champion de 
France de l’ASEC

De la vitesse au lancer
Originaire d’Ingrandes - Le Fresne-sur-Loire, Jonas 
Bourigault est un lycéen de 17 ans comme les autres, 
en Terminale Services à la personne à la MFR-CFA 
de La Pommeraye. A ceci près qu’il vient de devenir 
le meilleur jeune français de sa discipline, le lancer 
de marteau. Licencié à l’ASEC La Pommeraye, il dé-
couvre l’athlétisme par la vitesse et le saut en hau-
teur. « J’étais d’abord passionné par la vitesse mais 
après une blessure, j’ai voulu me spécialiser dans 
une discipline de lancer. Le javelot ne m’intéressait 
pas trop et le disque, ce n’est pas assez lourd. Je me 
suis alors tourné 
vers le lancer de 
marteau. Dans la 
catégorie Cadet, il 
pèse 5 kg. » explique 
le jeune homme. 
C’est lors du meeting de Saumur en juin dernier que 
Jonas a obtenu son ticket pour les championnats de 
France. Il s’agissait alors de sa première compétition 
officielle au lancer de marteau. « À Saumur, j’avais 
pour objectif de faire au moins un lancer à 58 m. 
Lors de ma seconde tentative, je passe la barre des 
60 m avec un lancer à 61,64 m. C’était la folie ! ». Sa 
prestation le propulse aux championnats de France 
Cadets en juillet avec le statut de favori. « Des amis et 
des proches ont fait le déplacement avec moi en ré-
gion parisienne. Avec le stress et l’anxiété, je n’ai pas 

beaucoup dormi la veille. Lors des qualifications, je 
réalise un lancer à 60,24 m ce qui me qualifie pour 
la finale du lendemain ». Le jour J, à son deuxième 
essai, il réalise son record personnel avec un jet à 
61,96 m, lui valant la médaille d’or. « Avec ce titre, je 
suis passé du petit rigolo qui venait s’amuser à un 
petit rigolo qui performe ! » sourit Jonas. 

« L’ASEC me fait vivre des choses incroyables. »
Créé en 1971, le club ASEC La Pommeraye propose 
différentes activités : marche nordique, remise en 
forme, athlétisme loisir et compétition pour adultes 

et enfants. Jonas 
est arrivé à l’ASEC 
il y a 5 ans et fait 
partie des 411 licen-
ciés que compte le 
club. « L’ASEC me 

fait vivre des choses incroyables. Tout le monde se 
soutient, ça fait plaisir. Être le premier champion 
de France de l’ASEC est un honneur. Je rentre dans 
l’histoire du club, mais je ne remercierai jamais as-
sez mon coach, Olivier Besnard, sans qui rien ne se-
rait arrivé. » Après avoir porté le maillot de l’équipe de 
France lors d’un match international à Franconville 
en août, Jonas s’est fixé des objectifs : les champion-
nats d’Europe moins de 20 ans dans 2 ans et le rêve 
ultime, les Jeux Olympiques de Los Angeles en 2028.

J’étais d’abord 
passionné par la vitesse

Membre  du  club  d ’ athlé t isme  de  la 

Pommeraye  depu is  5  ans ,  Jonas  Bour i -

gault  a  remporté  en  ju i l l e t  l e  t i tre  de 

champ ion  de  France  Cade ts  au  lancer 

de  marteau .  Avec  un  j e t  à  6 1 , 96  m ,  i l 

d ev i ent  l e  prem i er  champ ion  de  France 

de  l ’ h isto ire  du  club ,  fa isant  la  f i erté 

de  sa  fam i l l e  e t  de  son  entra îneur .
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ECLEM, 
une association qui essaime

ECLEM, c’est quoi ?
ECLEM, c’est l’acronyme pour Energie 
Citoyenne Loire et Mauges. L’objectif 
principal de ce collectif de citoyens, de-
venue association, est la promotion de 
la sobriété énergétique et la production 
d’énergies renouvelables à Mauges-
sur-Loire mais aussi dans le sud-ouest 
du Maine-et-Loire. Pour ce faire, la 
jeune association collabore avec la so-
ciété Cowatt, qui assure l’accompagne-
ment technique, juridique et financier 
des projets citoyens photovoltaïques. 
ECLEM s’assure alors du lien social avec 
la population au travers de sensibilisa-
tions, comme les ciné-débats et les fi-
nancements citoyens. 

Des installations à Mauges-sur-Loire
Etalé de mai 2019 jusqu’à sa mise en ser-
vice récente en septembre 2021, l’instal-
lation de près de 400m² de panneaux 
photovoltaïques sur les toits d’Alise Ate-
liers a été possible grâce à l’aide de 50 
personnes lors d’un financement par-
ticipatif. L’installation de la structure a 
été faite avec Alise Ateliers et l’énergie 
fournie par les panneaux va être re-
vendue à Enercoop, qui proposera une 
offre locale d’énergie aux habitants de 
Mauges-sur-Loire. Le samedi 3 juillet 
dernier, tous ces acteurs (souscripteurs 

et associations) étaient présents pour 
inaugurer cette première installation, 
qui est loin d’être la dernière, puisqu’un 
deuxième projet est déjà en prépara-
tion sur un nouvel atelier municipal de 
la Pommeraye, ainsi qu’un troisième à 
Bourgneuf-en-Mauges.

Revaloriser le site de Valor3E
ECLEM a été sollicité pour mettre en 
place un financement citoyen dans le 
grand ensemble photovoltaïque qui 
occupe l’ancien site d’enfouissement 
de déchets Valor3E, à Bourgneuf-en-
Mauges. 11600 panneaux ont été ins-
tallés et l’ensemble doit fournir l’équi-
valent de 1200 foyers avec chauffage 
électrique, ce qui est comparable à 
Beausse, Bourgneuf-en-Mauges et 
Saint-Laurent-de-la-Plaine réunis. Ain-
si, tout habitant peut participer au fi-
nancement du projet, aux côtés des 3 
collectivités déjà engagées (Mauges 
Communauté et les départements 
de Maine-et-Loire et Vendée). 25000€ 
doivent être collectés avant le 31 dé-
cembre 2021, la part citoyenne repré-
sentant 10% du projet total. Vous sou-
haitez contribuer à sa réalisation ? 
Rendez-vous sur le site internet eclem.
fr ou envoyez un mail à 
contact@eclem.fr

L e  samed i  3  ju i l -

l e t  202 1  é ta i t 

une  date  

spéc ia l e  pour 

l ’ assoc iat ion 

ECLEM .  Non 

seulement  e l l e 

est  la  date  de 

na issance  de 

l ’ assoc iat ion , 

ma is  c ’ est  auss i 

l ’ i naugurat ion 

du  prem i er  pro-

je t  part ic i pat i f 

de  panneaux 

sola ires  à  la 

Pommeraye . 
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ÇA SE 
PASSE 
ICI !

Après une saison culturelle 2020 et 2021 mouvemen-
tées, le Théâtre de l’Evre retourne tranquillement en 
hibernation, le temps de préparer sa saison 2022. Mais 
comment met-on au point la programmation d’un pe-
tit théâtre local ? « C’est d’abord 
beaucoup de réseau avec les 
artistes et les acteurs majeurs 
autour de Saint Florent-Le-Vieil » 
explique Veronique Leraie, directrice de ce théâtre 
de 50 places assises. En effet, fort de sa situation aty-
pique, le Théâtre de l’Evre ne propose pas seulement 
du théâtre mais aussi des ateliers ainsi que d’autres 
animations en lien avec les partenaires locaux. « L’ob-

jectif principal, c’est d’obtenir un programme rem-
pli avant le début d’année suivante », précise-t-elle,  
« mais le fait de finir plus tôt la programmation peut 
aussi nous bloquer des opportunités de spectacles.  » 

A raison de 14 week-ends de 
spectacles, étalés d’avril à oc-
tobre, le défi est donc de 
taille pour l’organisation du 

Théâtre de l’Evre qui souhaite intégrer à son équipe  
2 jeunes volontaires en service civique, pour les accom-
pagner dans la communication, la médiation culturelle 
et les animations.

Le Marillais

Le Théâtre de l’Evre 
prépare sa 
prochaine saison

Loisirs     l     Culture     l     Sport     l     Environnement     l     Tourisme

Beausse

Botz-en-Mauges

Bourgneuf-en-Mauges

La Chapelle-Saint-Florent

La Pommeraye

Le Marillais

Le Mesnil-en-Vallée

Montjean-sur-Loire

Saint-Florent-le-Vieil

Saint-Laurent-de-la-Plaine

Saint-Laurent-du-Mottay

« C’est d’abord 
beaucoup de réseau »
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Après plusieurs mois d’inactivité, la troupe du Théâtre des Rê-
veries revient sur les planches à Saint-Laurent-de-la-Plaine. 
Les confinements successifs n’ont pas entamé la motivation 
de la troupe menée par Olivier Jollivet, qui a décidé de pro-
poser une nouvelle pièce réalisée dans des conditions iné-
dites. 3 acteurs sur scène mais une troupe qui s’est investie 
au complet pour mettre sur pied cette comédie. Dans cette 
pièce à la fois drôle et poétique, les comédiens incarneront 
des résidents d’un hospice pour anciens combattants où le 
temps passe mais rien ne bouge. Intrigués par la colline d’en 
face où le vent fait danser les peupliers, ils décident de prépa-
rer un plan d’évasion...
Nous avons tous besoin de nous divertir, alors on vous attend 
pour passer un bon moment tous ensemble !

C’est le rendez-vous des premières fois pour la compagnie 
Anne Olivier qui présente son premier spectacle à Mauges-
sur-Loire : C’était quand la dernière fois. Un spectacle inédit 
puisque celui-ci va être joué pour la première fois dans les 
Pays de la Loire et qu’il lance aussi les nouveaux projets de la 
compagnie théâtrale à Mauges-sur-Loire. 
S’empoisonner la vie. Voilà une expression qu’un couple aime 
employer dès que le quotidien le confronte à ses petits tra-
cas. Seulement un soir, qui paraissait un soir comme tous 
ceux de sa petite vie bien ordonnée, une femme va com-
mettre le pire. Elle va faire l’indicible et inavouable acte d’em-
poisonner son mari… Une comédie délirante, dans laquelle 
Anne Plumejeau et Olivier Jollivet donnent vie à deux per-
sonnages qui brillent par leurs failles, leurs fragilités et leurs 
maladresses. Diaboliquement drôle.

Le Vent des Peupliers

C’était quand 
la dernière fois ?

l     Culture     l     Sport     l     Environnement     l    

Saint-Laurent-de-la-Plaine

Théâtre des Rêveries de Saint-Laurent-de-la-Plaine
6 - 7 / 12 – 13 - 14 / 19 - 20 novembre 
vendredi et samedi à 20h30 – dimanche à 15h 

Théâtre des Rêveries de Saint-Laurent-de-la-Plaine 
16 -17 / 22 – 23 octobre
vendredi et samedi à 20h30 – dimanche à 15h
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After Summer est une exposition qui présente un 
ensemble de sculptures, de dessins et d’installa-
tions réalisés ces six dernières années. A travers 
ces œuvres, Julie Maquet offre au spectateur l’op-
portunité de s’immerger dans son univers fait de 
bric et de broc, de papiers, de bois, de métal et de 
plastique. Elle incite ainsi le spectateur à s’arrêter et 
contempler des paysages suspendus entre imagi-
naire et réalité. Ces paysages oscillent entre diffé-
rentes dimensions naturelles, artificielles, morbides, 
grotesques, fantaisistes et farfelues, séduisantes et 
inquiétantes. Entre ses mains, chaque matériau est 
reconstitué pour recréer de fantastiques bizarre-
ries. Pas dans les clous, ni sur les rails, After Summer 
vous propose de découvrir la fabrique de l’étrange 
à partir du standard. Artisane du bout de ficelle, Ju-
lie Maquet vous invite à déplacer votre regard pour 
voir les choses autrement.

En miroir de Julie Maquet

En complément de l’exposition After 
Summer, le service culture de Mauges-
sur-Loire lance l’édition 2021-2022 du dis-
positif d’éducation artistique En miroir 
de… à destination des écoles et collèges. 
Environ 900 élèves par-
ticipent à ce module 
éducatif et proposeront 
leurs œuvres inédites à 
l’attention du public en 
mars 2022. Le 25 et le 26 octobre, un stage 
artistique est également proposé aux en-
fants de 6-12 ans sur la thématique Objets 
et Monstres. Gratuit, sur inscription

After summer 
à l’abbaye

l     Tourisme     l     Loisirs     l     Solidarité     l     Culture     l

Saint-Florent-Le-Vieil

After summer
Du 18 septembre au 7 novembre
Abbaye de Saint-Florent-le-Vieil
Gratuit

« Une fabrique de l’étrange 
faite de bric et de broc »
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2 fois par an, les membres des amis du site de 
Courossé se réunissent pour réaliser un nettoyage 
du lieu. Taille de haie, arrachage de l’herbe dans 
les escaliers, entretien du talus… étaient donc au 
programme mi-juin pour la dizaine de bénévoles 
retraités disponibles, dans le but de redonner au 
coteau et à la grotte un aspect plus agréable pour 
les balades et le recueillement. L’association, qui 
œuvre aussi au remplacement de la croix arra-
chée par une tempête en février 2020, est tou-
jours à la recherche de financement et a lancé 
un appel aux dons. Selon les recommandations 
du service des sites et paysages de la DREAL 
(Direction Régionale de l’Environnement et de 
l’Aménagement et du Logement), celle-ci va être 
reconstruite en bois par une entreprise locale et 
devrait reprendre sa place d’origine en 2022. 

Depuis le 15 septembre, les Viconovéens disposent de 
nouvelles toilettes publiques. Installées au fond du par-

king face au restaurant 
La Boule d’Or, elles rem-
placent les anciennes 
devenues obsolètes. 
Réalisées et installées 
par l’entreprise Sagelec 
d’Ancenis, ces toilettes 

sont autonettoyantes et adaptées aux personnes à 
mobilité réduite. L’opération s’élève à 42 000 €.

Une nouvelle croix 
en création pour Courossé

Les nouvelles toilettes 
publiques sont installées

La Chapelle-Saint-Florent

Bourgneuf-en-Mauges

« Installées au fond du  
parking face au restaurant 

La Boule d’Or »

l     Tourisme     l     Culture     l     Environnement     l    
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Samedi 23 octobre, le terrain de cyclo-cross de 
la Carrière situé près de la promenade Julien 
Gracq Saint-Florent-le-Vieil sera de nouveau 
le théâtre des exploits de plus de 100 cyclistes  
venus se défier. Les premiers tours de pistes  
auront lieu dès 12h par l’école de vélo. Suivront 
les minimes et cadets/juniors, pour enfin laisser 
place à la catégorie reine, espoirs/seniors à 15h. Le 
public est attendu nombreux pour encourager les  
cyclo-crossmen. Bar et restauration sur place. 
L’entrée est soumise au pass sanitaire.

Déjà présent dans le guide Michelin, le parc de décou-
verte Cap Loire à Montjean-sur-Loire a été sélectionné 
pour paraître dans le nouveau guide Explorer la région – 
Châteaux de La Loire de Lonely Planet. Connu à l’interna-
tional, Lonely Planet est un éditeur de guide de voyage et 
une référence du tourisme responsable. Après avoir reçu 
la visite d’un éditeur, venu enquêter, le parc s’est donc 
vu remettre un autocollant qui aujourd’hui, orne fière-
ment la porte du site. À noter aussi que d’autres sites de 
Mauges-sur-Loire ont reçu la même distinction : Loire en 
bateau et la Maison Julien Gracq à Saint-Florent-le-Vieil, 
ainsi que La Ligériade à Montjean-sur-Loire.

120 cyclistes 
attendus pour 
le 9e cyclo-cross 
inter-régional

Cap Loire recommandé 
par Lonely Planet 

Montjean-sur-Loire

Saint-Florent-Le-Vieil

Plus d’informations : 06 01 25 36 90

l     Tourisme     l     Loisirs     l     Sport     l
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Faire naître une forêt 

Saint-Laurent-de-la-Plaine

Montjean-sur-Loire

« Plus de 600 arbres 
sur une parcelle 

de prairie »

Conserv Action est une association environnementale 
fondée en 2012 par Barbara Réthoré et Julien Chapuis, 
ayant pour objectif d’œuvrer à la conservation de la 
biodiversité. L’essentiel des actions de l’association se 
concentre sur la valorisation et le soutien de projets de 
sauvegarde d’espèces menacées et de leur habitat. A 
l’image de leur logo, une dendrobate (grenouille me-

nacée d’extinction), 
Conserv Action sou-
haite lancer un si-
gnal d’alarme sur la 
biodiversité : celle-ci 
est en péril et il de-

vient urgent d’agir pour la protéger. Barbara et Julien 
participent notamment à des expéditions autour des-
quelles ils réalisent des films et des expositions pho-
tographiques (Entre 2 Amériques) qui ont fait le tour 
de la France : Paris, Bordeaux, Le Havre, Avignon… Au-
jourd’hui constituée d’une trentaine d’adhérents et bé-
névoles, l’association anime des temps de rencontres 
autour de la biodiversité locale, comme les
ciné-rencontres nature ou des ateliers de découverte.

Un pari un peu fou

L’association a décidé de reprendre du service autour 
d’un projet complètement inédit : la création à partir 
de zéro d’une forêt à Montjean-sur-Loire. Les Pays de 
la Loire figurent parmi les régions les moins boisées de 
France, avec moins de 10 % du territoire couvert de fo-
rêts. Face à ce constat, Conserv Action a développé le 
pari fou de planter plus de 600 arbres sur une parcelle 
de prairie qui lui a été mise à disposition près des ate-
liers municipaux, chemin des masacres. Cette forêt en 
devenir permettra l’accueil d’une plus grande diversité 
végétale et animale au cœur de la commune déléguée. 
Conserv Action invite celles et ceux qui le souhaitent à 
participer à leur réunion d’information le samedi 30 oc-
tobre à 10h, salle Auguste Leduc à Montjean-sur-Loire. 
Vous y découvrirez l’association et aurez l’occasion de 
proposer votre aide à ce projet de plantation. 

Plus d’informations : 
contact@conserv-action.com - 06 17 90 28 58

l     Scolarité     l     Culture     l     Sport     l     Environnement     l    
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L’environnement est au cœur des idées 
du Conseil Municipal des Jeunes (CMJ) 
de Botz-en-Mauges. Soutenu par Marie 
Le Gal, maire déléguée, et par les ensei-
gnantes de l’école de Botz-en-Mauges, 
le CMJ s’est réuni au mois de janvier 2021 
pour mettre sur papier leurs projets pour 
l’année. Parmi elles, l’envie était pré-
sente d’améliorer les espaces verts de 
la commune déléguée et de faire fleurir 
davantage le cœur du village. Les jeunes 
de CM1-CM2 se sont donc investis, avec 
l’aide de bénévoles, pour confectionner 
7 nichoirs et des hôtels à insectes. Semis, 
rempotages, arrosage, désherbage et 
enfin plantations ont eu lieu dans dif-
férents lieux, comme les jardins publics 
et jeux de boules. Mais il n’y a pas que 
les plantes, il y a aussi les légumes : les 
jeunes du CMJ ont planté des citrouilles 
dans un terrain vague à côté de la serre 
municipale. Celles-ci feront de parfaits 
ornements pour Halloween !

Le 10 juillet, dans le cadre de la 2ème édition de 
la Journée Tournesol organisée par le centre 
social Val’Mauges, le jardin partagé « Le Champ 
des Possibles » au Marillais a expérimenté sa 
première porte ouverte. Une centaine de per-
sonnes s’est réunie sur les activités proposées 
pendant la journée. Malgré une météo peu clé-
mente, les visiteurs ont pu découvrir le potager 
en mandala (potager circulaire avec un mé-
lange des cultures) ainsi que le jardin en trou 
de serrure (potager avec dépôt de compostage 
au centre) du jardin collectif de l’association 
Permaculturons. Tout au long de l’après-midi, 
s’est déroulé un atelier de fabrication d’un hôtel 
à insectes encadré par un animateur du CPIE. 
Enfin, la journée s’est terminée par un concert 
de la compagnie W3, un groupe d’artistes éla-
borant leurs instruments en matériaux recyclés. 
Les curieux pouvaient aussi financer, par l’achat 
de crêpes, une récolte de fonds pour financer 
une serre partagée.

Ils embellissent 
les espaces verts

Le Champ des possibles 
à la journée Tournesol

Le Marillais

l     Environnement     l     Tourisme     l     Loisirs     l     Solidarité     l

Botz-en-Mauges
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Forte de ses 374 adhérents, l’Amicale des retraités de La Pom-
meraye a élargi depuis le 14 septembre sa gamme d’activi-
tés. 2 mardis par mois, Isabelle et Claude Marsault animent 
bénévolement une activité de danse en ligne où des airs de 
musiques latines, marches ou encore folk résonnent dans la 
salle Pommeria de 14h30 à 16h30. Une cinquantaine d’adhé-
rents participent à ces ateliers mêlant mémoire, rythme, ac-
tivité physique et bonne ambiance.

Plus d’informations : 
adr.lapommeraye@gmail.com 

On danse à l’amicale 
des retraités

L’Amicale Palets Botzéens 
est en route

l     Loisirs     l     Culture     l     Sport     l     Environnement     l    

La Pommeraye

Botz-en-Mauges

Depuis le mois de juillet, Botz-en-Mauges tient son Amicale de 
palets laiton. Dans les tuyaux depuis quelques temps, les ama-
teurs de ce jeu pratiqué majoritairement dans l’Ouest de la 
France, se retrouvent désormais le jeudi une semaine sur deux à 
la salle communale pour des parties loisirs. Composée d’environ 
25 joueurs et joueuses âgés de 16 à 65 ans, l’ambiance se veut 
conviviale et intergénérationnelle. « À Botz-en-Mauges, on joue 
au palet depuis les années 75-80, c’est un jeu qui se transmet 
aux plus jeunes », indique Franck Guinhut, président de l’Ami-
cale. Pour le moment, pas de championnat au programme mais 
une envie d’y participer dans les prochaines années en fonc-
tion de l’effectif. De la com-
pétition, il y en aura tout de 
même avec des rencontres 
face aux voisins de Saint-Ré-
my-en-Mauges et Champtocé-sur-Loire, environ 4 fois à l’année, 
pour le plaisir bien sûr ! 

Contact : paletsbotzeens@gmail.com 

« 25 joueurs et joueuses 
âgés de 16 à 65 ans »



Ç
a 

se
 p

as
se

 ic
i !

I  
 O

ct
ob

re
 2

0
21

   
I

15

En plus des transports habituels, l’association Trans’pom 
Solidaire propose depuis le début de la vaccination an-
ti-covid, des trajets vers le centre de vaccination du 
Pin-en-Mauges. À l’origine, la directrice de la résidence 
l’Amandier de Montjean-sur-Loire cherchait un moyen 
pour ses résidents de se rendre au centre, à défaut d’une 
vaccination sur place. L’idée a tout de suite séduit les 
membres de l’association qui œuvrent sur 6 communes 
déléguées de Mauges-sur-Loire et qui ont trouvé im-
portant de rendre ce service aux résidents, mais aussi 
au reste des habitants de Mauges-sur-Loire ne pouvant 
pas se rendre sur place. Au 1er septembre, une centaine 
de personnes à mobilité réduite ont profité de ce service 
orchestré par la centaine de chauffeurs bénévoles de l’as-
sociation, accompagnés de leurs véhicules adaptés.

A 100 ans, Joseph Marchand continue d’effectuer 
son devoir d’électeur. L’agriculteur de métier s’est 
rendu aux urnes de sa commune déléguée lors 
des dernières élections départementales et régio-
nales. Celui pour qui il n’est arrivé qu’une seule fois 
de ne pas déposer son vote, est né à Bourgneuf-en-
Mauges le 1er mai 1921 à la Treboischère. Très actif et 
investi dans la vie associative locale, il est même à 
l’origine de la création du club de football de Bour-
gneuf, aujourd’hui fusionné avec Sainte-Christine. 
Du haut de ses 100 printemps, Joseph vit toujours 
dans sa maison, aidé et entouré par ses proches et 
s’occupe toujours de son jardin.

Du transport solidaire 
pour aider 
à la vaccination 

100 ans et toujours votant 

l     Tourisme     l     Etonnant     l     Solidarité     l

Montjean-sur-Loire

Le Mesnil-en-Vallée

Beausse Bourgneuf-en-Mauges

La Pommeraye

Saint-Laurent-de-la-Plaine

Bourgneuf-en-Mauges
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« Je suis là pour enlever le caillou dans la chaussure, 
rendre possible des projets que certains habitants 
n’arrivent pas à mener seuls.  Création d’un jardin 
partagé, les Petites lettres solidaires… ces projets 
apportent un petit plus dans la vie de tous. Chacun 
à son niveau est capable d’agir, cela commence 
toujours par des petits pas et dans d’autres villes, 
les habitants ont réussi à faire bouger une ligne de 
bus ! Le but est d’avancer ensemble. »

LUCIE 
DELESTRE

CHARGÉE DES PROJETS 
D’HABITANTS

L’UNION FAIT 
LA FORCE

DEPUIS 1983, LE CENTRE SOCIAL VAL’MAUGES 

ACCOMPAGNE LES HABITANTS DU TERRITOIRE, 

QUEL QUE SOIT LEUR ÂGE, LEUR SITUATION 

PERSONNELLE OU PROFESSIONNELLE, DANS 

LEURS PROBLÉMATIQUES DU QUOTIDIEN.

16

CENTRE SOCIAL VAL’MAUGES

Le Repair Café donne 

une seconde vie aux objets
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« Etudiante à Paris, je suis rentrée chez mes parents à Saint-
Laurent-du-Mottay pendant le confinement. Les fêtes de 
Noël représentent un moment important et je pensais aux 
personnes âgées isolées. Un matin, je me suis réveillée avec 
l’idée des Petites lettres solidaires : un habitant écrit une 
lettre à un senior dont il connaît uniquement le prénom et 
les centres d’intérêts. De mon côté, je fais la factrice. Plus de 
300 lettres ont été envoyées par les habitants et les écoliers 
de Mauges-sur-Loire. Lucie Delestre m’a beaucoup aidé sur 
ce projet, avec son réseau et son organisation. »

« Le Centre Social est un vrai repère pour les habitants. 
A la Mairie, nous travaillons main dans la main avec 
eux. Grâce à leur réseau de bénévoles et leur capacité 
à fédérer, ils arrivent à monter des projets que la muni-
cipalité ne pourrait pas monter seule. De plus, ils s’ins-
crivent totalement dans notre démarche de proximité, 
puisqu’ils se déplacent dans toutes les communes délé-
guées, avec des activités très variées. »

OPHÉLIE 
BONDU

CLAUDIE 
MONTAILLER

CHARGÉE DES PROJETS 
D’HABITANTS

ÉTUDIANTE DE 
SAINT-LAURENT-DU-MOTTAY

ADJOINTE AU SOCIAL 
À MAUGES-SUR-LOIRE

Il existe des centres sociaux un peu partout en France. A 
Mauges-sur-Loire, c’est le Centre Social Val’Mauges qui 
est devenu un acteur incontournable de la commune. 
A sa création, il était réservé à l’insertion professionnelle 
des personnes en difficulté, rôle assuré aujourd’hui par 
Alise à la Pommeraye. Rapidement, sa fonction s’est 
étendue à de nombreux secteurs et tranches d’âge, 
avec toujours le même objectif : créer du lien social et 
développer le sens du collectif.

De la petite enfance aux seniors
Avec son Relais Assistantes Maternelles, le Centre Social 
propose des animations pour les tout-petits et des ma-
tinées d’éveil. Les assistantes maternelles se retrouvent 

alors à plusieurs et peuvent faire bénéficier aux en-
fants qu’elles gardent, de moments ludiques 

auxquels elles n’auraient pas accès seules. De  
3 à 17 ans, on arrive dans le cœur de métier 

du Centre Social : l’enfance-jeunesse. A 
Mauges-sur-Loire, les centres de loi-

sirs sont indépendants, munici-
paux ou associatifs. Et comme 

l’union fait la force, la valeur 
ajoutée de l’organisme 

réside dans sa capacité à proposer des temps forts de 
grande ampleur. Ainsi, chaque année, Boosteland et ses 
jeux gonflables géants attirent 700 à 800 enfants dans 
la salle de la Bergerie à Saint-Florent-le-Vieil. Pour les 
ados, le Centre Social organise des camps d’été dans les 
Mauges ou ailleurs, et les pousse à créer leurs propres 
projets grâce aux chantiers de jeunes : des bancs en pa-
lettes à l’entrée du bâtiment, un enclos pour les mou-
tons en éco-pâturage, un voyage à l’étranger… toutes les 
idées peuvent voir le jour !
De nombreuses aides et animations existent égale-
ment pour les parents. Avec SOS mode de garde, vous 
avez une solution temporaire si vous n’avez plus de nou-
nou. Les ateliers – conférence sur la parentalité attirent 
également de nombreux habitants : Les ados et les 
écrans, Les troubles de l’attention, La mort expliquée 
aux enfants… Ainsi, 100 parents se sont pressés à la 
conférence Comprendre les émotions de mon enfant, 
et il y en a tous les 2 mois. Et comme le Centre social ac-
compagne les initiatives, la Chouette Parenthèse a vu le 
jour en 2020, suivant l’idée de plusieurs mères en congé 
parental souhaitant échanger sur leurs difficultés sur la 
parentalité (le sommeil, les repas, etc.). Aujourd’hui, une 
vingtaine de mères ont rejoint le groupe.

17



I  
 O

ct
ob

re
 2

0
21

   
I

Boosteur d’initiatives
Et c’est là toute la force du Centre Social. À l’image 
de la Chouette Parenthèse, de nombreux ha-
bitants poussent la porte du bâtiment avec un  
projet en tête, sans savoir comment le réaliser. Pro-
jet de jeunes, groupe d’entraide, création d’une 
association… voyant les sollicitations grimper, un 
poste a été créé en 2019 et est dédié à l’accom-
pagnement de projets d’habitants. C’est ainsi que 
sont nées ECLEM à la Pommeraye (voir p.5) ou 
Permaculturons au Marillais (voir p. 13). Le groupe 
éco-citoyenneté fonctionne également très bien, 
avec des vidéos sur les conseils jardinage créées 
par un collectif d’habitant, le Repair Café pour 
donner une seconde vie aux objets ou encore le 
World Clean up day, étendu en 2021 à tout le terri-
toire de Mauges-sur-Loire.

L’humain au centre
Car l’ADN du Centre Social est de mettre l’humain 
au cœur de la structure. Les habitants siègent  
au Conseil d’Administration, se regroupent en 
commissions suivant les thématiques qui les  
intéressent, ou donnent des coups de main  

ponc-
tuel le-
ment. Ici, 
un habitant 
égale une voix 
dans les prises de 
décisions. La partici-
pation de près de 150 bé-
névoles représente 3 postes 
à temps plein. La structure so-
ciale est en partenariat direct avec 
d’autres organismes, comme la Mairie 
de Mauges-sur-Loire. Ainsi, dans le cadre 
de ses activités multimédia, un conseiller 
numérique est mis à disposition par la munici-
palité depuis septembre 2021, pour aider les habi-
tants dans la prise en main d’un ordinateur, une 
tablette ou un smartphone et accompagner les 
associations dans la gestion de leurs logiciels ou 
matériel informatique. Par sa dynamique et son 
écoute des habitants, le Centre Social Val’Mauges 
se réinvente constamment et reste dans l’air du 
temps, humain et collectif.

18

Le Centre Social  
a la capacité d’organiser des 

événements d’ampleur
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En aparté
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La Buse Dorée, chasse 
aux trésors géante

Jack Goldenbird, célèbre pirate florentais, a 
caché un trésor quelque part à Mauges-sur-
Loire… à l’image de la chasse à la Chouette 
d’Or, statue piquée de diamants recherchée 
par des milliers de personnes dans l’Hexa-
gone, le Centre Social a caché une Buse 
Dorée, reste à deviner où ! Rendez-vous 
dès le mois d’octobre au Centre Social pour 
découvrir les premiers indices dans un gri-
moire et partir à la recherche du cadeau : il 
n’y aura qu’un seul vainqueur. 
Gratuit – Tout public.

Boosteland, 

le rendez-vous annuel des familles

Flashez-moi !
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QUE PLANTER DANS 
SON JARDIN ?

AUTOMNE

Le mois d’octobre est là, les journées 

sont plus froides et humides et les 

jours raccourcissent : l’automne 

est bel et bien installé. Vous avez 

un jardin mais vous n’avez pas la 

main verte ? Pas d’inquiétude, voici 

quelques conseils de plantations 

pour cet automne 2021.

La saison idéale pour les plantations
Eloignée des fortes chaleurs de l’été, cette sai-
son offre des températures plus douces ainsi 
qu’un taux d’humidité généralement plus 
grand que durant la saison estivale. A ce titre, 
elle constitue la saison la plus propice à la 
plantation car la sève est « descendante » : les 
bulbes et autres arbustes sont plus suscep-
tibles de développer des racines profondes 
et solides. De ce fait, la floraison du printemps 
sera plus précoce et les plants seront plus ré-
sistants au froid.
`
Les favoris de l’automne
Mais alors, quelles sont les plantations les 
plus favorables pour l’automne ? Pour cette 
saison plus fraîche, nous vous conseillons de 
planter des plantes vivaces à floraison au-
tomnale. Il est question ici de marguerites ou 
de gentianes qui sauront trouver une place 
dans votre jardin. Nous vous recommandons 
aussi de planter les bulbes de tulipes, nar-
cisses, jacinthes ainsi que les pieds de murs 
qui habilleront les coins de votre maison. Il 
est conseillé par ailleurs de planter les frai-
siers, groseille, cassis, framboise et les arbres 
fruitiers (cerisiers, poiriers), qui s’enracineront 
plus facilement à cette période de l’année. 

Concernant les légumes, c’est la période 
pour planter les choux, l’ail et les petits pois. 
La salade d’hiver trouvera aussi sa place dans 
votre potager à cette période. Si vous souhai-
tez planter votre gazon, c’est aussi la période 
la plus propice.

« Pensez toujours à bien arroser vos plantations, même à l’au-
tomne ! En effet, l’eau tassera la terre autour de vos plants, 
ce qui la rendra plus solide. Arroser régulièrement ses plan-
tations à l’automne permettra aussi d’assurer un maintien 
de l’humidité dans votre jardin, qui se prolongera durant une 
bonne partie de l’hiver. »

L’astuce 
de Pascal
Chargé de mission Espaces Verts à Mauges-sur-Loire
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L’éclairage nocturne de l’abbaye de Saint Flo-
rent-Le-Vieil ne met pas assez bien en valeur 
l’édifice religieux. C’est le constat qu’a réalisé 
l’équipe culture et patrimoine, qui a décidé de 
redonner une seconde jeunesse au monument 
surplombant la Loire. Elle est « un phare vu de 
la colline » nous explique Eric Wagner, adjoint 
au tourisme et au patrimoine de Mauges-sur-
Loire, « l’objectif est de rendre cette place de 
nouveau attractive ». En concertation avec Ma-
rie Le Gal, adjointe à la transition écologique, 
un avant-projet de modification de l’éclairage 
en collaboration avec le SIEML a été voté en 
juillet 2021. Les objectifs seront multiples : 
mettre en valeur l’abbatiale tout en limitant la 
pollution lumineuse du ciel et en préservant la 
faune locale, notamment les chauves-souris. 
L’ensemble de l’éclairage aura une intensité 
lumineuse plus faible et des plages horaires 
adaptées à la fréquentation touristique tout en 
respectant le rythme de vie de la biodiversité 
environnante. Ces travaux, qui donneront un 
nouveau jour à l’abbatiale, commenceront en 
2022.

La majorité nous a annoncé qu’elle souhaitait confier la construction des futurs lotissements à des investisseurs 
privés et délaisser la gestion communale des projets. Les promoteurs privés seront très intéressés par des projets 
dans les plus grosses communes où le retour sur investissement est rapide. A l’inverse, il est peu vraisemblable 
qu’ils souhaitent lancer des programmes dans les plus petites communes où les ventes de terrains sont lentes et 
souvent réalisées à des prix attractifs, inférieurs aux prix du marché. Croire, comme M. PITON que l’on peut obli-
ger les promoteurs qui veulent investir dans les communes-pôles à le faire en même temps dans nos plus petits 
villages est une illusion. Les promoteurs immobiliers ne sont pas des philanthropes ! 
En revanche, une gestion communale des programmes de logement permet de mener une politique harmo-
nieuse sur l’ensemble du territoire. Les bénéfices réalisés par la commercialisation des terrains sur les grosses 
communes permettent de financer les projets dans les plus petites communes. Il s’agit d’un principe simple : LA 
SOLIDARITÉ TERRITORIALE. Nos plus petites communes ont un besoin vital d’accueillir de nouveaux habitants, 
donc de nouvelles constructions. Il en va de leur avenir (écoles, commerces, services).

Nous souhaitons que la majorité renonce à cette politique à courte vue.
Vos élus de la minorité

Un nouvel éclairage 
pour l’abbaye

Expression de la minorité
Quelle politique du logement ?
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DES REPAS 
VÉGÉTARIENS 
À LA CANTINE

QU’EN PENSENT 
LES FAMILLES ?

>> AMÉLIORER LA COMMUNICATION

>> SOUHAIT D’UNE RESTAU-
RATION « DE LA FOURCHE 
À LA FOURCHETTE » : CIR-
CUITS COURTS, PRODUITS 
LOCAUX ET DE SAISON

>> AMÉLIORER LES ACTIVITÉS 
POUR LES ENFANTS DE 7 ANS ET 
PLUS À TRAVERS UN PROJET ÉDU-
CATIF DE TERRITOIRE

se sentent suffisamment infor-
més sur le fonctionnement (pres-
tataire, liaison chaude ou froide)

à pied ou en voiture

estiment le trajet non sécurisé

se sentent suffisamment informés 
sur la provenance des aliments et 
les repas à thème

En  début  d ’ année ,  l a  Ma ir i e  de  Mauges-

sur-Lo ire  a  réal is é  une  enquê te  auprès  des 

parents  pour  mesurer  l eur  sat isfact ion  e t 

conna î tre  l eurs  at tentes  concernant  l es 

serv ices Enfance-Jeunesse  :  accue i l  pér is-

cola ire ,  de  lo is irs ou encore  restaurat ion 

scola ire .  Plus de  350 familles ont répondu .

EXTRA-
SCO-
LAIRE

SATI
SF

A
C

TI
O
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80%

10%
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25%
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T 
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PÉRICENTRES

sont satisfaits des horaires 
des péricentres et des trans-
ports proposés

93%

A
C

C
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E LOISIRS - ACTIVITÉS SOUHAITÉES

>> DÉVELOPPER LES LIAISONS 
DOUCES POUR SÉCURISER LES 
TRAJETS

50%
30%

20%
satisfaits

pas 
satisfaits

neutres

21% 19%
23%

sorties 
culturelles bricolage

cuisine
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DES REPAS 
VÉGÉTARIENS 
À LA CANTINE

Pourquoi un menu végétarien ?
Depuis 2019, la loi EGalim impose une fois 
par semaine un repas végétarien dans les 
restaurants scolaires. Expérimenté de-
puis 2 ans, ce repas végétarien a pour but 
de promouvoir les protéines végétales en 
restauration collective favorisant la diver-
sité de l’alimentation de nos enfants et 
leur apprenant à apprécier les légumes 
secs parfois oubliés, comme les len-
tilles, les haricots secs ou encore les pois 
chiches. Il ne comprend ni viande, ni pois-
son, ni crustacés, en entrée, en plat ou 

en dessert. Il peut 
comporter des 
œufs ou des lai-
tages. En plus 
d’être bon pour la 
santé, le repas vé-
gétarien permet 
de faire des écono-

mies qui peuvent être réinvesties dans 
l’achat de produits de qualité.

Une découverte pour certains, une ha-
bitude pour d’autres
Dans les restaurants scolaires de Mauges-
sur-Loire, le menu végétarien hebdoma-
daire est devenu une habitude depuis 
2 ans. Les résultats de l’enquête portée 
auprès des familles de Mauges-sur-Loire 
montrent des avis divisés, mais pour la ma-
jorité, le menu végétarien est « une bonne 
découverte ». Certains regrettent un  
« mode de vie imposé et inadapté pour les 
plus jeunes ». Si parfois les noms des plats 
peuvent surprendre comme le cari oeufs, 
plus de la moitié des familles sont favo-
rables à ce menu « permettant de faire dé-
couvrir de nouveaux goûts et de nouvelles 
textures aux enfants ». Concernant la fré-
quence, certains parents estiment qu’une 
fois par semaine est suffisant, quand 
d’autres ne seraient pas contre un 2e re-
pas, voire plus. Enfin, du côté des enfants, 
les avis sont aussi partagés : certains sont 
déjà habitués à la maison quand d’autres 
découvrent.

Depu is  novembre  20 19 , 

l es  restaurants  sco-

la ires  de  Mauges-sur-

Lo ire  expér imentent 

une  fo is  par  sema ine 

l es  repas  végé tar i ens . 

Imposée  par  la  lo i 

EGal im ,  c e t te  démarche 

va  se  p érenn iser  grâce 

à  la  lo i  C l imat  e t  r és i -

l i ence  votée  f in  août , 

portant  sur  la  lut te 

contre  l e  d érègle-

ment  cl imat ique  e t  l e 

renforcement  de  la 

rés i l i ence  face  à  ses 

e ff e ts .

Une fois 
par semaine un repas 

végétarienEXTRA-
SCO-
LAIRE
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LE CHANTIER 
EN PHASE 

DE GROS 
ŒUVRE

Le chantier est rendu dans sa phase de gros œuvre avec la construc-
tion de l’ossature, qui devrait durer jusqu’à la fin de l’année 2021. 
Cette phase comporte les travaux de fondations, terrassement, as-
sainissement et soubassement. 20 à 40 personnes sont présentes en 
continu sur le chantier pour assurer la réalisation de l’ouvrage, avec 
une ouverture prévue en octobre 2022. 

L es  travaux  cont inuent 

au  futur  pôle  aquat ique  de 

Mauges-sur-Lo ire ,  s i tué 

à  La  Pommeraye . 

CENTRE AQUATIQUE
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Une liaison 
douce 

pour la sécurité de tous

Cette piste de 3 mètres de large, réservée aux pié-
tons et aux vélos, a pour but de sécuriser les dé-
placements entre les 2 communes déléguées et 
d’inciter les habitants à avoir des déplacements 
alternatifs. De plus, elle facilitera l’accès aux centre 
commercial de l’Entre deux bourgs ainsi que les 
échanges sportifs entre les différents clubs des  
2 communes déléguées.

2 mois de travaux
Commencés mi-septembre, 
les travaux devraient du-
rer 2 mois sans impact sur la circulation, la piste se 
construisant le long de la départementale. En re-
vanche, des travaux d’aménagement auront lieu à 
l’entrée du bourg de Bourgneuf-en-Mauges pen-
dant les vacances de la Toussaint, bloquant la cir-
culation pendant 15 jours. Une déviation sera mise 
en place.

Une piste arborée et agréable
Une haie composée de 900 jeunes plants issus 
de notre bocage (chênes, frênes, érables…) va être 
plantée, apportant à l’utilisateur de la piste un es-
pace de quiétude et de sécurité. Sur les 900 arbres 
plantés, 174 sont financés grâce à la subvention 
Un arbre, une naissance portée par la région Pays 
de la Loire. Cette opération subventionne 15€ par 
naissance à Mauges-sur-Loire en 2020, soit 2610 €  

donnés à la commune. Une journée pédagogique 
est prévue sur le site par l’entreprise ID Verde, char-
gée des plantations. Prévue fin novembre, elle est 
destinée aux enfants des écoles et aux habitants 
pour les associer au respect de la nature, leur propo-
sant même de participer à la plantation des arbres.

En  phase  de  proje t  depu is  quelques 

années ,  une  l i a ison  douce  

re l i ant  l ’ entrée  du  bourg  de  

Bourgneuf-en-Mauges  e t  l e  

rond-po int  de  la  zone  art isanale  à 

Sa int- Laurent-de- la-Pla ine  va  vo ir 

l e  jour  procha inement . 

Une haie composée 
de 900 jeunes plants

900 m 212 000 € 2 mois
longueur de la piste coût des travaux dont 

118 000 € de subventions 

de travaux
jusqu’à novembre
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Le 29 juin dernier, les membres du Conseil prospectif territorial se sont rencontrés 
au Jardin Camifolia à Chemillé-en-Anjou et ont accueilli Jo Spiegel, ancien maire 
de Kingersheim (Alsace), reconnu pour sa vision sur la transition démocratique. 
À cette occasion, les membres ont découvert leur premier sujet de réflexion :  
« Le cycle de vie d’un produit et les actions à mener pour mobiliser efficacement 

tous les acteurs à réduire la production des 
déchets. Il s’agit notamment d’interroger la 
place et le rôle des différents acteurs, dont 
notre collectivité, dans la filière de gestion 
des déchets. »

À quoi sert le Conseil prospectif ?
Véritable laboratoire d’idées, le Conseil prospectif territorial portera un regard 
éclairé sur les évolutions sociétales, économiques et environnementales d’au-
jourd’hui et de demain. Ses travaux sont complémentaires des expertises 
techniques et politiques. Ils viennent alimenter les réflexions des conseillers et 
conseillères communautaires. Le Conseil prospectif peut être saisi par le conseil 

LE 1ER CONSEIL 
PROSPECTIF 
des Mauges est installé

Une  instance  c i -

toyenne  nouvel l e  a 

é t é  créé e  à  l ’ échel l e 

de  Mauges  Commu-

nauté .  E l l e  r éun i t 

63  c i toyens  acteurs 

du  t err i to ire  vo-

lonta ires ,  t i r és  au 

sort  ou  dés ignés 

e t  offre  un  l i eu  de 

l i bre  express ion  e t 

d ’ échanges . 

Nous avons souvent
des projets à conduire
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« Je suis honorée de présider cette instance nou-
velle. J’ai à cœur que le Conseil prospectif soit un 
lieu d’échanges, de bienveillance, riche d’une très 
grande diversité de points de vue. Cette diversité est 
la force de notre collectif et elle permettra de porter 
un regard incisif pour l’avenir de notre territoire. »

Adeline Humeau est directrice de l’entreprise Sojadis 
basée à Jallais / Beaupréau-en-Mauges, entreprise 
spécialisée dans l’aménagement de véhicules pour 
personnes en situation de handicap. Elle a été dé-
signée présidente par le Conseil communautaire de 
Mauges Communauté le 21 octobre 2020.

Retrouvez l’actualité du Conseil sur 
www.conseilprospectif-mauges.fr

communautaire ou s’auto-saisir.
Les membres seront invités à :
• �débattre et échanger leurs points 

de vue ;
• �organiser des soirées-débats, sol-

liciter des experts, organiser des 
visites pour nourrir leur réflexion ;

• �formaliser des avis et remettre un 
rapport au Conseil communautaire.

Ils se sont engagés
« Je me suis porté volontaire pour 
être acteur des décisions collec-
tives locales. J’attends du Conseil 
qu’il soit représentatif des habi-
tants, hétérogène, intergénéra-
tionnel, de tous milieux. Qu’il soit 

force de propositions, d’appui et 
d’analyse des actions de politiques 
locales. » Sylvain Rineau, membre 
volontaire
« Passée la 1re impression de sur-
prise d’avoir été tiré au sort, j’ai 
pensé tout de suite que c’était pro-
videntiel dans la mesure où j’avais 
en tête de m’impliquer que ça soit 
au niveau local ou au niveau du ter-
ritoire des Mauges. J’espère ain-
si pouvoir participer activement à 
la réalisation de divers projets (la 
mobilité, le numérique, l’environne-
ment, la culture…) qui améliorent 
le quotidien des habitants de nos 
communes. » Clarence Tokpassi, 

membre tiré au sort 
« J’ai accepté de rejoindre le 
Conseil pour rencontrer les autres 
acteurs du territoire. Nous avons 
souvent des projets à conduire 
dans nos structures et nous man-
quons de temps pour rejoindre les 
citoyens engagés de notre environ-
nement immédiat. La notion d’en-
gagement collectif est une valeur 
forte de notre territoire des Mauges 
et cela correspond au projet que je 
porte dans mon travail. » Sophie 
Bossard-Foulonneau, membre dé-
signé

LE 1ER CONSEIL 
PROSPECTIF 
des Mauges est installé

Adeline 
Humeau
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HALTE AUX 
LINGETTES !

QUEL AIR 
RESPIREZ-VOUS 

DANS VOTRE 
LOGEMENT ?

Pour le ménage, pour se démaquiller ou pour 
les enfants, les lingettes sont très pratiques 
pour faire un nettoyage rapide, surtout dans le 
contexte de crise sanitaire. Mais ce produit quo-
tidien a un très mauvais côté : il est polluant. 
Entre réseaux d’assainissement bouchés et aug-
mentation exponentiel du nombre de déchets, 
les lingettes sont un réel problème pour l’envi-
ronnement. 
Même estampillées « biodégradables », elles 
sont trop résistantes pour se dégrader suffisam-
ment rapidement entre la maison et la station 
d’épuration. Elles s’agglutinent dans les réseaux 
qui sont vite obstrués ou s’emmêlent dans les 
pales des pompes qui risquent la casse. Ces ano-
malies obligent les agents du service assainis-
sement à intervenir plus régulièrement, ce qui 
augmente les coûts de traitement. 
Alors surtout pas de lingette dans les toilettes ! 
Et pour aller plus loin, pourquoi pas utiliser des 
lingettes lavables ?

Au quotidien, nous passons plus de 80 % de notre 
temps dans des espaces clos. La qualité de l’air in-
térieur est donc toute aussi importante que celle 
de l’air extérieur. Une mauvaise qualité de l’air 
intérieur peut causer des effets sur notre santé : 
asthme, allergies respiratoires, irritation des voies 
respiratoires… heureusement, des gestes simples 
peuvent diminuer ces effets. 
Mauges Communauté propose des temps d’in-
formations sur la qualité de l’air intérieur et sur 
le radon, un gaz naturel nocif, ainsi qu’une cam-
pagne de mesure du potentiel radon dans votre 
logement. Animées par le CPIE Loire Anjou, les 
campagnes ont débuté en 2020 sur Orée-d’Anjou 
et Sèvremoine. Elles s’étaleront progressivement 
jusqu’en 2023 sur l’ensemble des six communes 
du territoire. Dans les mois à venir, de nouvelles 
actions seront proposées à Montrevault-sur-Èvre, 
Mauges-sur-Loire et Sèvremoine. 

Pour connaître le calendrier des actions 2021 et le 
contenu des campagnes précédentes rendez-vous sur  
www.maugescommunaute.fr
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Qui a dit que la curiosité était un vilain défaut ? Du 
1er au 31 octobre, Ôsez Mauges vous invite à découvrir  
84 entreprises des Mauges ! Les plantes, la chaus-
sure, le bois, l’artisanat ou encore l’industrie, ces fleu-
rons des Mauges vous accueillent pour partager, 
le temps d’une visite, leurs savoir-faire et métiers. 
De véritables pépites sont à découvrir à seulement 
quelques pas de chez vous. A la clé : des rencontres 
inédites avec des entrepreneurs passionnés !
Adolescents et jeunes en quête d’orientation profes-
sionnelle, profitez de ces visites gratuites pour vous 

familiariser avec le monde de l’entreprise et peut- 
être trouver votre vocation. Pendant les vacances 
de la Toussaint, devenez apprenti pâtissier, herbo-
riste ou encore papetier. Des ateliers ludiques pour 
tous les âges pour découvrir en famille tous ces sa-
voir-faire des Mauges.

Retrouvez le programme complet C’est quoi ton entreprise ?  
et réservez en ligne sur 
www.osezmauges.fr ou au 02 41 72 62 32

Mauges Communauté participe au programme « Le 
solaire en Anjou », lancé en juin dernier par le SIEML 
et les intercommunalités de Maine-et-Loire, pour 
développer la production de l’énergie solaire dans 
notre département sur les toits des particuliers, des 
collectivités ou des entreprises. Cette action s’inscrit 
dans le Plan Climat Air-Énergie qui affiche une am-
bition de multiplier par 5 la production du territoire 
en photovoltaïque et solaire thermique. C’est l’ob-
jectif à atteindre pour devenir un territoire à énergie 
positive en 2050, en réduisant les consommations 
d’énergie grâce à la sobriété et à l’efficacité, tout en 
produisant l’équivalent de ces besoins par des éner-
gies renouvelables locales.

Que vous soyez un particulier ou un professionnel, 
ce dispositif propose un accompagnement gratuit, 
neutre et personnalisé pour votre projet d’instal-
lation solaire (installation de panneaux photovol-
taïques en toiture, au sol, en ombrière de parking…). 
Des experts vous guident pour évaluer votre poten-
tiel solaire, pour vous informer sur les tarifs règle-
mentés de vente, pour vous conseiller sur la mise en 
œuvre ou pour évaluer votre projet.

Rendez-vous sur www.solaireenanjou.fr

Solaire en Anjou :  
un guide pour vos projets

Plongez dans les coulisses 
des entreprises

C’EST QUOI TON ENTREPRISE ?
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LA PETITE 
CATHÉDRALE 
DES MAUGES
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Constru i t e  entre  la  f in  du  X IX e e t  l e  d ébut  du  XX e s i èc l e ,  

l ’ ég l ise  Notre-Dame  de  Bourgneuf-en-Mauges  abr i t e  de  nom-

breux  secre ts  e t  se  d ist ingue  notamment  grâce  à  ses  2  c lo-

chers .  Surnommée  popula irement  La  p e t i t e  cathédrale  des 

Mauges ,  e l l e  présente  un  p lan  en  cro ix  lat ine .

Les 4 cloches de l’église de 
Bourgneuf-en-Mauges se si-
tuent seulement dans le clocher 
de droite. Il n’y a aucune cloche 
dans celui de gauche.

Pourquoi un double clocher ? 
En 1790, après la Révolution, la paroisse 
de Bourgneuf-en-Mauges est suppri-
mée, puis recréée en 1847. Sous l’im-
pulsion de Jeanne Grimault, fille de 
meunier à Saint-Laurent-du-Mottay, est 
lancée la construction de l’église qu’elle 
financera en grande partie. Par ailleurs, 
c’est aussi elle qui a financé la recons-
truction de celle de Saint-Laurent-du-
Mottay. L’architecte Deletre, en charge 
de la construction, prévoit alors un seul 
clocher. L’église se construit dans sa 
quasi-totalité mais faute de moyens, le 
chantier se stoppe avant la construc-
tion du clocher. Le 2 décembre 1899 
est pris la décision de poursuivre la 
construction, mais les plans de l’archi-
tecte ont quelque peu changé. A l’ini-
tiale, un clocher central de 40 m devait 
surplomber l’église, mais le sol instable 
dû à une couche de sable et un sous-sol 
argileux a eu raison du projet. Est alors 
venue l’idée de construire 2 clochers de 
28 m, de chaque côté de l’église, afin de 
consolider les bases du bâtiment.

Une cloche rare et ancienne
L’église de Bourgneuf-en-Mauges com-
prend 4 cloches : une moyenne cloche, 
Louise Caroline date de 1853. En 1901, 
sont ajoutées 2 cloches :  une grosse 
nommée Jeanne Marie René et une 
petite nommée Marie Adèle Désirée Al-
phonse Sylvie, prénoms des personnes 
les ayant parrainées. La 4ème cloche 
date de 1666 et était présente dans l’an-
cienne église. Cette dernière, si chère aux 
habitants de Bourgneuf, est aujourd’hui 
protégée au titre du patrimoine dépar-
temental. Après la Révolution, elle est 

envoyée à Saint-Laurent-de-la-Plaine. 
Elle reviendra tant bien que mal dans 
sa commune d’origine un peu plus tard 
et sera placée dans la nouvelle église. 
Elle se situe tout en haut du clocher de 
droite mais n’est pas électrifiée comme 
ses 3 autres comparses. Aujourd’hui, elle 
n’est plus en fonction mais reste action-
nable manuellement.

2 restaurations en 120 ans
De sa construction à aujourd’hui, Notre-
Dame de Bourgneuf-en-Mauges n’a 
connu que 2 grandes restaurations. La 
première est intervenue en 1953 après 
une averse de grêle provoquant de gros 
dégâts. La couverture, les plâtres et les 
peintures des voûtes ont alors été répa-
rés. En 1994, le clocher de droite a été 
restauré et la rosace centrale a elle aussi 
connu un rafraîchissement. D’autres pe-
tits travaux ont aussi été réalisés.

Découvrez l’intérieur de 
l’église et ses éléments re-
marquables grâce à Ma-
thilde en flashant ce code 

Le saviez-
vous ?

Flashez-moi !
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Notre territoire est plein de 
surprises… pour ce numéro, le 
magazine de Mauges-sur-Loire 
vous propose de tester vos 
connaissances ! 

LE SAVIEZ-
VOUS ?

Lieux insolites ou secrets…
Le prochain défi est un concours-photo : 
parlez-nous d’endroits de Mauges-sur-Loire 
peu connus ou surprenants. Pour partici-
per, partagez vos photos sur Facebook ou 
Instagram avec le #maugessurloireinsolite 
Les meilleures photos seront publiées dans 
le prochain numéro. A vous de jouer !

Prochain défi !

ST-FLORENT-
 LE-VIEIL

LE MARILLAIS

LA CHAPELLE-
ST-FLORENT

ST-LAURENT-
DU-MOTTAY

LE MESNIL-
EN-VALLÉE

LA POMMERAYE

ST-LAURENT-
DE-LA-PLAINE

BOURGNEUF-
EN-MAUGES

BEAUSSE

BOTZ-
EN-MAUGES

MONTJEAN-SUR-LOIRE
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ST-FLORENT-

 LE-VIEIL

LE MARILLAIS

LA CHAPELLE-
ST-FLORENT

ST-LAURENT-
DU-MOTTAY

LE MESNIL-
EN-VALLÉE

LA POMMERAYE

ST-LAURENT-
DE-LA-PLAINE

BOURGNEUF-
EN-MAUGES

BEAUSSE

BOTZ-
EN-MAUGES

MONTJEAN-SUR-LOIRE

Reliez l’anecdote à la commune 
déléguée correspondante.

1   Les habitants s’appellent les viconovéens
2   Son club de basket a des joueurs internationaux
3   On y a fabriqué les chaussures des Miss France
4   C’est ici qu’a eu lieu la 1ère édition de la foire de la Petite Angevine
5  � �Le Général de Gaulle a accepté d’en être le citoyen d’honneur, avec Strasbourg 

et Paris, entre autres
6  � �Les hommes préhistoriques ont occupé ce plateau culminant à 156 m, un des 

plus élevés du département
7   Les vikings se seraient installés ici, comme avant-poste pour conquérir Angers
8. � �« Tante Louise », une de ses habitantes, est devenue l’effigie d’un timbre-poste 

en 2002
9   �Son usine fabriquait les « tarares », ancêtres de la moissonneuse-batteuse, qui 

nettoyaient les céréales et ont connu leur apogée en 1926
10  On y trouve le plus vieil arbre du monde…
11   Son nom signifie « demeure choisie »

A

D

E
F

G

H

J

K

I

Réponse : 1g – 2j – 3b – 4c – 5k – 6e – 7h – 8g – 9a – 10j – 11d
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« Il faut toujours du 
renouveau dans les 

associations. »

PORTRAIT MAULIGÉRIEN
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Votre  nouvel l e  rubr ique  Portra i t  maul igér i en  vous 

inv i t e  à  d écouvr ir  des  personnal i t és  du  t err i to ire , 

i nvest i es  dans  la  v i e  de  la  commune .  Prem i ère  

r encontre  avec  J érôme  Sub i l eau ,  v igneron  à  La  

Chapel l e -Sa int-F lorent  au  Doma ine  de  La  G ironn i ère .

Comment êtes-vous devenu vigneron ?
Alors, je m’appelle Jérôme Subileau, j’ai 
43 ans et j’habite la commune déléguée 
de La Chapelle-Saint-Florent depuis 
toujours. Après des études en viticulture, 
j’ai décidé de m’installer en 2000 en re-
prenant les 3 hectares de vignes que 
mon père, aussi agriculteur, cultivait. Au 
départ, j’ai commencé à mi-temps et je 
travaillais en complément au Domaine 
du Haut-Puiset au Mesnil-en-Vallée. 
J’y suis resté jusqu’en 2006, date où j’ai 
commencé mon activité à plein temps 
passant de 3 à 12 hectares, restant sur 
une surface que je peux gérer seul.

Quelle est la particularité d’être vigne-
ron à La Chapelle-Saint-Florent ?
À la Chapelle-Saint-Florent, j’ai la chance 
d’être situé sur 3 zones viticoles : Musca-
det, Anjou et Coteaux d’Ancenis pour 
le Malvoisie. Ainsi, je peux proposer 
une gamme de 12 produits, allant des 
rouges, aux différents rosés, blancs ou 

encore pétillants et je sors de nouveaux 
types de vins tous les 2 ans. Pour l’ins-
tant je travaille seul, avec des saisonniers 
pour la taille en hiver et pour l’ébour-
geonnage et le palissage au printemps.

Êtes-vous investi dans la vie associa-
tive de Mauges-sur-Loire ?
Oui. J’ai la particularité d’habiter à dis-
tance égale entre 2 communes délé-
guées, La Chapelle-Saint-Florent et Le 
Marillais. Je fais partie de plusieurs as-
sociations : je suis trésorier de l’OGEC 
et membre de l’APEL à l’école Saint-
Jean au Marillais depuis 6 ans et ré-
cemment je suis rentré dans le conseil 
d’administration du Moulin de l’Épinay 
à La Chapelle-Saint-Florent. Père de  
3 enfants, il faut jongler dans l’emploi du 
temps avec toutes ces activités ! Heu-
reusement, grâce à mon métier, j’ai des 
périodes plus ou moins chargées dans 
l’année. Mais cela me semble important 
d’être investi dans les associations, il faut 
toujours du renouveau et ce sont elles 
qui font vivre les communes. De plus, 
cela permet de rencontrer de nouvelles 
personnes.

Je suis trésorier de 
l’OGEC depuis 6 ans
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